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Leserbriefe - Lettres de lecteurs

Frau Dr. Margret Ribbert, Konservatorin
am Historischen Museum Basel, bringt
folgenden Deutungsvorschlag: Frau Dr. Ribbert
hält den Gegenstand für einen Vogelkäfig,

denn Vogelkäfige waren im gesamten Mittelalter

sehr häufig in den Innenräumen und dort
meist dem Lebensbereich der Frauen
zugeordnet. Da diese Käfige zu stellen wie
aufzuhängen waren, besitzen sie sowohl Füsschen

wie auch eine Aufhängung in der Mitte. Frau

Dr. Ribbert bringt Beispiele aus der Kunst
mit dem Hinweis, dass ein solcher Typus über

lange Zeit der gleiche blieb. Und Grabungsfunde

aus Freiburg i. Br. zeigen, dass es solche

Käfige sogar im 13-/14. Jahrhundert bereits

gab.
Dr. M. Ribbert: Schreiben vom 26. 2. 2002
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Le Dr Michel Francou, Collonges au Mont
d'Or, nous informe d'une hypothèse: il pense
à sainte Elisabeth de Thuringe (ou Hongrie)
et suit avec ses arguments. Il s'agit d'une
sainte, car le nimbre est bien visible autour de
la tête de cette femme qui est certainement
une dame de l'aristocratie, si l'on en juge par
son riche vêtement. «Les poissons sont assez

souvent des attributs de saints comme Bran-
dan ou Maclou qui étaient des marins, Pierre,
André, Elisabeth de Thuringe et Antoine de
Padoue qui aurait prêché devant eux»
(Encyclopédie des symboles — Le livre de Poche: La
Pochothèque 1999, p- 544). Sainte Elisabeth
est née en 1207 à Pressburg (Bratislava); mariée

en 1220 à Louis de Thuringe et de Hesse

qui se croisa à la suite de l'empereur Frédéric
Barberousse, mais mourut sur le point de

s'embarquer, à Otrante, où il fut enseveli. Plus
tard, on l'exhuma et on enferma ses ossements
dans un riche coffret que l'on transporta
solennellement en Allemagne, à Bamberg, où
Elisabeth le fit ouvrir et embrassa les os de son
défunt mari. N'est-ce pas ce coffret en forme
de châsse, que l'on voit sur cette image?
Elisabeth, retirée dans un couvent à Marburg,
y mourut en 1231.

Le poisson est un attribut de sainte Elisabeth,

car, en Hongrie, elle est considérée
comme la protectrice des pêcheurs. Dans
l'héraldique hongroise la carpe est assez

fréquente.

Lettre du Dr M. Francou, du 11 décembre 2001
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